
Infographie - M1

Examen du 22/06/2012

Indiations de orretion.

Exerie 1

Il faut aluler les oordonnées du point D, projetion orthogonale de C sur Π.
L'intersetion de Π et S est non vide si et seulement si || ~CD|| ≤ R.

Si ette dernière propriété est véri�ée, on a C′ = D. Le rayon R′
est donné

par le théoreme de Pythagore : étant donné un point M quelonque du erle,

on a (faire un diagramme) || ~CM ||2 = R2 = || ~CC′|| + R′2
. Le rayon R′

peut

don s'exprimer en fontion de R et de || ~CC′||.

Exerie 2

Soit Π le plan ontenant R - on peut prendre pour normale à e plan le veteur

~R0R1∧ ~R0R3. On doit d'abord déterminer si [AL] et Π s'intersetent. On alule

le α tel que pour

~AM = α × ~AL, on ait M ∈ Π, et on véri�e que α ∈]0 . . . 1[.
Si α est indé�ni, ou en dehors de et intervalle, l'observateur voit la lumière.

Dans le as dégénéré où A ∈ Π ou L ∈ Π, on peut par exemple onsidérer que

la lumière est visible.

Si [AL] ∩ Π = M , l'observateur voit L si et seulement si M est extérieur

au retangle. On exprime les oordonnées (x, y) de M dans le repère loal

(R0, ~R0R1, ~R0R3), (x = ~R0M · R0R1/|| ~R0R1||, y = ~R0M · R0R3/|| ~R0R3||). le

point M est extérieur au retangle si et seulement si l'une au moins de es

oordonnées n'est pas dans l'intervalle [0 . . . 1].

Exerie 3

Il faut dynamiquement, pour haque pixel de la ligne de balayage, déterminer

le nombre de polygones auquel le point assoié est intérieur. Voii une solution

très simple.

On étiquette les entrées du tableau statique par des numéros de polygones

- s'il y a K polygones, on les numérote de 0 à K − 1, et l'on étiquette dans le

tableau statique haque entrée par le numéro de son polygone.

Immédiatement avant de laner la partie dynamique de l'algorithme, on

délare un tableau de booléens I[0, . . .K[ dont les ases sont initialisées à Faux.

L'opération d'a�hage de la ligne d'ordonnée y se fait ensuite de la manière

suivante. On délare deux variables entières N et X initialisées à 0. Tant que

la liste dynamique n'a pas été entièrement parourue :

• soit e l'entrée suivante, soit x son absisse, soit k son numéro de polygone.

• si N > 0, les pixels entre (X, y) et (x, y) reçoivent la ouleur N .

Invariant : le segment ompris entre X et x est intérieur à N polygones,

et pour haque i ∈ [0, . . .K[, on a I[i] = Vrai si et seulement si e segment

est intérieur au polygone Pi.

• si I[k] = Faux alors I[k]← Vrai et N ← N + 1 (on rentre dans Pk);

sinon, I[k]← Faux et N ← N − 1 (on sort de Pk) .

• X ← x.
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Exerie 4

Soit D la droite ontenant A et parallèle à ∆. L'ensemble P est ernable par

A,∆ si et seulement si les points de P sont dans la bande omprise entre D
exlus et ∆ inlus. Le test peut failement se faire à l'aide de produits en roix.

En supposant qu'il existe deux enveloppe de segments assoiés [B1B2], [B
′

1
B′

2
]

distintes, et en posant [B′′

1
B′′

2
] = [B1B2] ∩ [B′

1
B′

2
], le triangle (A,B′′

1
B′′

2
) est

alors un enveloppe de segment assoié stritement plus ourt, une ontradition.

Voii la manière dont on peut aluler l'enveloppe. Pour haque Pi de P , on
alule le point Qi impat de Pi sur ∆ suivant le veteur

~APi (toujours dé�ni,

ar

~APi ne peut pas être parallèle à ∆). On obtient un ensemble de points

Q0, . . .Qn−1, et il su�t de trouver deux points B1, B2 dans et ensemble tels

que tous les Qi appartiennent à [B1B2] ( ~B1Qi = αi × ~B1B2 ave αi entre 0
et 1).
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